
Vicente Peixoto, journaliste et explorateur brésilien du 
début du XXe siècle, a consacré une grande partie de sa 
vie à documenter les régions reculées de l'Amazonie. 
Dans son ouvrage emblématique, Échos de l'Amazonie, 
il mélange observations ethnographiques, descriptions 
de paysages luxuriants et récits captivants de ses 
interactions avec les peuples autochtones. Mais ce n'est 
pas seulement l'Amazonie qu'il documenta. Son regard 
acéré et sa plume vibrante capturèrent aussi des 
mystères urbains, comme en témoigne un épisode 
intrigant lié à une certaine Camille Monfort. 

 

Extrait 1 : Une Cantatrice Revenante  

« Les années 1900 furent marquées par des rumeurs 
persistantes autour de la figure de Camille Monfort, une 
cantatrice française supposée disparue. En 1902, lors d'une 
visite à Paris, j'entendis parler d'une femme mystérieuse 
surnommée « Madame M. », qui se produisait dans un 
cabaret discret de Montmartre. On disait qu'elle possédait 
une voix si mélodieuse qu'elle semblait capable d'éveiller des 
émotions enfouies, provoquant l'émerveillement ou de 
véritables crises de larmes. Certains témoignages évoquaient 
une femme vêtue de noir, semblant flotter sur scène, habitée 
par une présence presque surnaturelle. Bien que je ne pus 
jamais l'entendre chanter moi-même, plusieurs lettres 
anonymes envoyées à Belém par un expéditeur français 
affirmaient que cette femme était en réalité Camille Monfort, 
ayant simulé sa mort pour échapper aux conséquences de ses 
expériences occultes. Ces lettres dépeignaient un portrait 
fascinant, où l'art et le mystère s'entrelacaient.» 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait 2 : Une Clientèle Particulière  

« Les représentations de Madame M. à Montmartre ne 
ressemblaient à aucune autre performance musicale. Elles 
attiraient une clientèle fascinante : des artistes, des 
mystiques et des curieux. Ces spectateurs semblaient même 
hypnotisés par l'aura énigmatique qui entourait cette 
femme. Dans l'atmosphère tamisée du cabaret, chaque 
apparition de Madame M. était précédée par un silence 
révérencieux, comme si l'assistance attendait plus qu'une 
performance : une révélation. Certains critiques – rares mais 
précieux – décrivirent sa voix comme possédant une étrange 
qualité surnaturelle, un écho des sphères invisibles. Le 
simple fait de l'écouter, disaient-ils, revenait à plonger dans 
un abîme de sentiments inexplorés. Des spectateurs 
rapportèrent même des visions fugaces pendant qu'elle 
chantait, comme si elle éveillait des réalités parallèles par ses 
modulations vocales.» 

 

 

 

 

Extrait 3 : L'Ombre des Expériences Occultes  

« Ceux qui connaissaient les derniers jours de Camille 
Monfort avant sa prétendue disparition n'étaient pas 
étonnés par ces rumeurs. D'après les lettres envoyées à mon 
bureau à Belém, Camille aurait été impliquée dans des études 
singulières touchant à des forces que peu osent nommer. Ces 
correspondances, bien que souvent cryptiques, laissaient 
entrevoir que ses recherches ne concernaient pas uniquement 
le domaine musical. Certains évoquaient une forme de 
communion avec les esprits ou des "expériences" ayant 
laissé des traces dans la mémoire de ceux qui l'avaient 
approchée. Parmi ces expériences, des témoins anonymes 
faisaient état d'étranges rites nocturnes auxquels elle aurait 
participé, liés à des textes interdits et à des figures d'un 
passé oublié. Son retour supposé sous l'identité de Madame 
M. n'aurait été qu'un nouveau chapitre de ces études, cette 
fois camouflé par l'art et la scène.» 
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Extrait 4 : Un Mystère Non Résolu  

« La véritable identité de Madame M. demeure un mystère. 
Était-elle vraiment Camille Monfort, cherchant refuge dans 
l'anonymat, ou une femme différente, utilisant ce 
pseudonyme pour jouer sur les légendes qui l'entouraient ? 
Quoi qu'il en soit, son existence éphémère sur la scène 
parisienne et l'aura qu'elle laissa dans son sillage continuent 
d'alimenter les conversations des amateurs de mystères. 
Peut-être est-elle encore quelque part, une énigme parmi les 
ombres. Dans les cercles occultes de Paris, son nom revient 
parfois, murmuré avec un mélange de crainte et de 
fascination. Des chercheurs contemporains tentent encore de 
découvrir des fragments d'enregistrements ou des 
témoignages, espérant percer un jour ce voile de mystère. 
Mais la figure de Madame M. semble vouloir échapper à 
toute explication rationnelle, se fondant dans les brumes de 
Montmartre et les légendes de la Belle Époque.» 

 

Ces extraits témoignent non seulement de 
l'engagement de Vicente Peixoto envers les mystères 
du monde mais également de son talent pour 
entrelacer les faits et les légendes. Échos de l'Amazonie 
reste une pièce incontournable pour quiconque 
s'intéresse à l'inexploré et au fascinant. En explorant la 
figure de Madame M., Peixoto rappelle que certains 
mystères ne sont pas faits pour être résolus mais pour 
inspirer la rêverie et l'émerveillement. 


